
 

Le 26 mars 2024 

 

« Paysage » t’es foutu, les étudiants sont dans la rue ! 

 
Le 2 avril, les députés voteront, ou non, en commission le retrait de la réforme du décret “Paysage”. Cette 

réforme va exclure, dès la rentrée de septembre, un grand nombre d’étudiants de l’enseignement 

supérieur. Une semaine avant ce vote crucial, mobilisons-nous pour mettre la pression à ces députés et leur 

faire comprendre que les étudiants ne veulent pas de cette réforme. 

Exigeons des actes et pas seulement des paroles. Certains députés se sont positionnés contre cette réforme, 

maintenant il faut le prouver et voter. Le mois d’avril est le dernier mois où peuvent passer des textes 

législatifs. C’est la dernière chance pour les députés de prouver qu’ils sont vraiment du côté des quelques 

230.000 étudiants qui iront voter aux prochaines élections. En septembre, il sera trop tard et les étudiants 

n’ont pas le temps d’attendre les promesses d’un nouveau gouvernement. Si les partis ne se positionnent pas 

en votant notre décret, 1 étudiant sur 3 sera exclu de l’enseignement supérieur dès la rentrée de septembre. 

C’est plus de 70.000 personnes dont les projets de vie seront balayés par une réforme élitiste. C’est pourquoi 

nous nous mobiliserons en masse le mercredi 27 mars. Le cortège partira de la Gare Centrale de Bruxelles à 

12h30. 

1.200 étudiants étaient réunis contre la réforme du décret « Paysage », 50.000 ont signé notre pétition contre 

cette réforme, il est temps d’entendre leur voix. Il faut continuer à montrer notre nombre dans la rue et faire 

retirer cette réforme impopulaire. C’est notre avenir qui se joue dans les jours à venir et les députés doivent 

écouter les premiers concernés.  

La réforme du décret “Paysage” n’est qu’un camouflet qui ne changera rien aux problèmes structurels de sous-

financement de l’enseignement supérieur. Nous savons que les moyens alloués à chaque étudiant baissent 

depuis des années. Le taux de réussite ne dépend pas que de la volonté de chaque étudiant mais aussi de ses 

conditions matérielles d’existence. La plupart des étudiants doivent jober pour survivre et payer leurs études 

et cela affecte nécessairement leur réussite. Nous savons la pression qu’ils subissent, la solitude, les 

problèmes familiaux et de santé, les violences sexistes et sexuelles…La vie d’un étudiant n’est pas un long 

fleuve tranquille et certains sont en grande détresse psychologique. Nous ne sommes pas dupes et mercredi 

27 mars nous manifesterons en nombre pour le retrait de la réforme « Paysage » et pour un refinancement 

public de l’enseignement supérieur à la hauteur de ses besoins. 

L’urgence est là et nous avons toutes les cartes en main pour ne pas nous laisser dicter notre avenir. La 

réforme « Paysage » ne réglera pas les problèmes de l’enseignement supérieur et éjectera un grand nombre 

d’étudiants. Mobilisons-nous massivement mercredi pour le retrait de cette réforme et pour que chaque 

étudiant ait le droit et les moyens d’étudier dans de bonnes conditions.  

 
 


